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Monologue  
Humour déjanté 
Durée : 4mn15 

 
              C’EST PAS MA FAUTE SI JE SUIS BRILLANT ! 
 
              C’est mon patron qui m’avait dit ça un jour. « Dupont ! De tous les vendeurs de mon 
entreprise, vous êtes le meilleur. »  
             C’est que depuis, je n’arrive plus à me calmer. Je brille. Je brille tant et plus… 
 
             Pour tout vous dire, je vends des lacets. Ca marche bien le lacet en ce moment. 
Pourquoi ? Parce que le lacet, c’est un peu comme les pneus. Vous roulez sur une pointe. 
Vous êtes rudement content d’avoir un pneu de secours dans le coffre pour remplacer le pneu 
crevé ! 
               Pour les lacets, c’est pareil. Vous vous rendez à une réunion d’affaires. Zut ! Voilà 
votre lacet qui se défait. Vous vous mettez à quatre pattes pour le renouer. Et clac ! Manque 
de bol. Vous avez tiré si fort que le lacet vous reste dans les mains. Heureusement que vous 
avez toujours sur vous un lacet de rechange... Pardon ? Vous n’avez pas de lacets rechange 
sur vous !? Il faut toujours avoir des lacets de  secours sur soi. Enfin, au moins un.  Sinon, 
vous êtes mal ! A quoi ça tient tout de même la réussite sociale ? A un simple  lacet ! 
             Sans compter qu’un lacet dénoué, c’est drôlement dangereux. Ca peut vous faire 
tomber !  
 
             Bref ! Tout cela pour vous expliquer que je suis un vendeur…brillant. Surtout que 
mes lacets, je les vends toujours par paire ! D’où un double gain !        
             Je vous dis, je suis comme les souliers du même nom. Je suis… verni ! 
 
             Si vous voyiez la tête de mes collègues ! Ils sont jaloux comme des poux ! 
 
            C’EST PAS MA FAUTE SI JE SUIS BRILLANT ! 
 
            « Eteins ! » qu’elle me dit ma femme. Un beau soir.  
« Je ne peux pas », que je lui réponds. « Il n’y a pas d’interrupteurs ».  
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             Me faire une telle remarque, à moi,  qui travaille à flux tendu et sans différentiel ! 
Une telle remarque m’a semblé fort singulière!   
           « Baisse un peu la lumière ! » qu’elle me redit. « Sinon, je vais péter un fusible. » 
            Comme je ne voulais pas qu’elle disjoncte, j’ai mis un chapeau sur ma tête en guise 
d’abat-jour. Mais comme ça n’empêchait pas la lumière de filtrer, depuis on fait chambre à 
part. 
 

             C’EST PAS MA FAUTE SI 
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